
Taire sa conscience, c’est tuer son âme!

Lectures de la messe

Première lecture

« Rapportez du bois pour rebâtir la maison de Dieu. Je prendrai plaisir à y demeurer » (Ag
1, 1-8)

Lecture du livre du prophète Aggée

La deuxième année du règne de Darius,
le premier jour du sixième mois,
la parole du Seigneur fut adressée,
par l’intermédiaire d’Aggée, le prophète,
à Zorobabel fils de Salathiel, gouverneur de Juda,
et à Josué fils de Josédeq, le grand prêtre :

    Ainsi parle le Seigneur de l’univers :
Ces gens-là disent :
« Le temps n’est pas encore venu
de rebâtir la maison du Seigneur ! »
    Or, voilà ce que dit le Seigneur
par l’intermédiaire d’Aggée, le prophète :
    Et pour vous, est-ce bien le temps
d’être installés dans vos maisons luxueuses,
alors que ma Maison est en ruine ?
    Et maintenant, ainsi parle le Seigneur de l’univers :
Rendez votre cœur attentif à vos chemins :
    Vous avez semé beaucoup, mais récolté peu ;
vous mangez, mais sans être rassasiés ;
vous buvez, mais sans être désaltérés ;
vous vous habillez, mais sans vous réchauffer ;
et le salarié met son salaire dans une bourse trouée.
    Ainsi parle le Seigneur de l’univers :
Rendez votre cœur attentif à vos chemins :
    Allez dans la montagne, rapportez du bois
pour rebâtir la maison de Dieu.
Je prendrai plaisir à y demeurer,
et j’y serai glorifié
– déclare le Seigneur.

https://christusvivit.org/taire-sa-conscience-cest-tuer-son-ame/


            – Parole du Seigneur.

Psaume

(Ps 149, 1-2, 3-4, 5-6a.9b)

R/ Le Seigneur aime son peuple !
ou : Alléluia ! (Ps 149, 4a)

Chantez au Seigneur un chant nouveau,
louez-le dans l’assemblée de ses fidèles !
En Israël, joie pour son créateur ;
dans Sion, allégresse pour son Roi !

Dansez à la louange de son nom,
jouez pour lui, tambourins et cithares !
Car le Seigneur aime son peuple,
il donne aux humbles l’éclat de la victoire.

Que les fidèles exultent, glorieux,
criant leur joie à l’heure du triomphe.
Qu’ils proclament les éloges de Dieu,
c’est la fierté de ses fidèles.

Évangile

« Jean, je l’ai fait décapiter. Mais qui est cet homme dont j’entends dire de telles choses ? »
(Lc 9, 7-9)

Alléluia. Alléluia.
Moi, je suis le Chemin, la Vérité et la Vie, dit le Seigneur.
Personne ne va vers le Père sans passer par moi.
Alléluia. (Jn 14, 6)

Évangile de Jésus Christ selon saint Luc

En ce temps-là,
    Hérode, qui était au pouvoir en Galilée,
entendit parler de tout ce qui se passait
et il ne savait que penser.
En effet, certains disaient que Jean le Baptiste
était ressuscité d’entre les morts.
    D’autres disaient :
« C’est le prophète Élie qui est apparu. »
D’autres encore :
« C’est un prophète d’autrefois qui est ressuscité. »
    Quant à Hérode, il disait :
« Jean, je l’ai fait décapiter.
Mais qui est cet homme dont j’entends dire de telles choses ? »
Et il cherchait à le voir.

            – Acclamons la Parole de Dieu.



Méditation

Peuple élu de Dieu, renouvelons notre action de grâce à notre Dieu infiniment bon et miséricordieux,
car sa grâce ne tarie pas à notre endroit. C’est cette grâce qui nous maintient en vie jusqu’en ce
moment.

La parole de Dieu de ce jour nous interpelle sur la qualité de notre conscience. Hérode, roi de
Galilée, est aujourd’hui troublé, il est paralysé par la peur, parce que sa conscience lui fait de vifs
reproches. Nous nous rappelons qu’il y a de cela quelques jours il avait fait tuer Jean-Baptiste, non
par conviction mais pour maintenir son honneur ; car il avait fait le serment de donner à sa fille tout
ce qu’elle lui demanderait. Il craignait pourtant ce grand prophète et aimait entendre ses
prédications. Mais son péché, c’est-à-dire le fait de prendre la femme de son frère, l’a conduit à
porter la main sur ce saint homme. Aujourd’hui, les œuvres du Messi parlent et ont leurs échos
jusques dans le palais d’Hérode. C’est alors que resurgit l’acte odieux qu’il a posé : le meurtre de
Jean-Baptiste.C’est précisément cet acte qui est à l’origine de son trouble.

Il arrive souvent que nous aussi, nous décidions de faire taire nos consciences pour accomplir ce qui
nous passe par la tête. En général c’est bien après que nous regrettons l’acte que nous avons posé.
Nous voyons des personnes qui ont anesthésié leurs consciences, qui les ont formaté et pire, il y en a
qui ont plutôt des consciences invinciblement erronées, quoiqu’elles fassent, elles n’ont pas des
graves, ou même pas des problèmes de conscience. Nous définissons habituellement la conscience
comme la présence de Dieu en l’homme. C’est ce juge intérieur qui apparaît pour rappeler ce que
nous avons fait, surtout de mal. Si Hérode ne sait quoi penser, c’est parce qu’il a commis le mal, il a
mis de côté la petite voix qui lui montrait le chemin à suivre.

Et nous chrétiens, que ce passe-t-il quand nous sommes seuls dans le silence ? Que nous dit notre
conscience en fin de journée quand nous faisons notre examen de conscience, quand nous sommes
sur le point de nous endormir ? Et si elle ne parle pas, est-ce parce qu’elle n’a rien à nous dire, ou
parce que nous l’avons formatée, parce qu’elle est morte, etc. ??? Laissons-nous interpeller par le
Seigneur et ne fermons pas notre cœur à l’écoute de sa voix.

Prions

Seigneur, toi qui scrutes les cœurs et les reins, fais que nous soyons atteints par la lumière de ta
parole et que nous nous laissions éclairer par elle.

Intercession

Prions pour toutes les personnes qui ont fait des choix sous l’émotion et dans la précipitation et qui
regrettent aujourd’hui, que le Seigneur leur montre sa miséricorde.

Marie, mère du Sauveur, prie pour nous. 

Exercice du jour

Prendre du temps pour examiner sa conscience et se réconcilier avec soi-même, avec les autres et
avec Dieu. Amen.

Elisée Junior Kamsu, Grand séminariste du diocèse de Bafoussam (Cameroun)


